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Génétique et homosexualité
Nous reproduisons ci-après le compte-rendu, paru récemment dans le «Journal
de Genève» sur un article du Dr. Gilbert Robin sur les origines de
l'homosexualité. Les opinions du Dr. Robin font preuve d'impartialité et de bon sens
et se distancent nettement des préjugés courants, avec lesquels le sujet et gé-
ralement approché. C. W.

Naît-on homosexuel ou le devient-on L'explication est-elle biologique

ou psychologique? Comment se constitue le psychisme de
l'homosexuel? Questions controversées, sur lesquelles le Dr Gilbert Robin
donne son avis dans la TRIBUNE DE L'ENFANCE (No 24).

Les généticiens et les biologistes sont tentés de penser que
l'homosexualité, due à une perturbation de la combinaison des gènes, serait
innée. Ils y voient un état intersexuel, offrant cette particularité que le
trouble fonctionnel est beaucoup plus intense que la perturbation anato-
mique. L'inverti l'est malgré soi, par une disposition de sa nature. La
contagion et le mauvais exemple n'expliquent pas l'homosexualité: si elle
a pu être provoquée par une rencontre, c'est qu'elle était latente et
n'attendait que l'occasion de se manifester. L'homosexuel, par la suite, se

justifie par cette circonstance d'être tenu pour coupable de ce qu'il
n'avait pas voulu être; et puis, il a aussi ses problèmes religieux et
moraux. Cela ne suffit pas pour rendre valable l'explication fondée sur la
contagion.

La doctrine psychoanaltyique défend une théorie instinctivo-affective
de l'homosexualité. Le complexe d'Oedipe attache le garçon à sa mère;
l'interdit qui s'y oppose installe la notion de faute. Lin complexe de
castration résulte de la crainte que le père, inconsciemment haï, n'exerce
des représailles. Cette crainte d'un châtiment sexuel entraîne une fixation
dans l'évolution affective de l'enfant. L'inversion, déterminée par la
perturbation des gènes, n'échappe pas à cette loi. L'enfant voué à

l'homosexualité ne peut renoncer à sa mère: il s'identifie à elle, il devient femme.

Ensuite toute femme est prise par lui pour un substitut de la mère,
substitut qu'on n'a pas le droit de désirer ni de toucher par crainte de
castration.

Cette explication n'est pas satisfaisante. Si elle montre pourquoi la
femme est intouchable pour l'inverti, elle ne tient pas compte de l'attrait
qu'il ressent pour le sexe masculin. L'hypothèse d'une compensation
un sexe étant interdit, on se rabat sur l'autre — est simpliste. L'attrait
homosexuel est d'une telle force que la psychologie paraît bien mince
pour lui donner une raison valable.

Selon le Dr Robin, l'homosexualité vraie, totale, semble à la ré-

morque d'une constitution génétique spéciale, d'une perturbation
chromosomique. Elle ne peut pas être isolée de son contexte psychique:
il y a beaucoup de vrai dans l'explication psychoanalytique, mais
secondairement. Le fait initial est dans le gène; ensuite, ce sont les vicissitudes
de la vie affective autour d'une perturbation primordiale de l'instinct
cpii jouent leur rôle, à litre de phénomènes réactionnels.
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